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De N aples, le i M o u e m b .

a R egence a commcti- 
ce de tenir fes (ean- 
ces conformemcnt 
aux ordres, que ie 
R o id 'Efpagne a laif- 
fes ici a fon depart, 
&  tIJe a difpofe de 
plufieurs emplois 
vaquans.

Par une Depeche Royale de Guerre 
il efi. ordonne de lever de nouvelles Re- 
crues, pour completter 1’Infanterie dej 
Troupes de S. M.

De Ronie, le 21. M ooemb,
Le Pape tint Lundi dernier un Confi-' 

itoire,dans lequel il ouvrit la boucheaux- 
Cardinaux de la derniere creation.

Sa Saintete reęut hier de Yenife la 
racheufe nouveMe de la mort de M. Rezr 
zonie o, Procurateur de S. M a rc, 80 fon 
Frere.M. B uffalhni eft arrive ici de faNori- 
ciature de Suijfe, pour prendre les fonwli- 
ons de fon emploi de Alajor-Dome.

D e Londres, le 2^;Nomemb.
Les Chambres s’a(femblerent le r f ,  

de ce mois, jour fixe" pour l ’ouvemire 
du Pariement. Le Prince Ro/al Ge- 
orges Guillaume F rederic  fut introduit 
le meme jour dans la Chambre des Pairs,; 
place fous le Dais a la droite du Siegc 
Royale &  proclame par le premier He- 
rault d?armes Prince de Gaiłeś, de H an- 
novre, de Lunebourg & cv Le Lord Kee-‘ 
per, Pup des CommitTaires noiftmes par 
le Roi, prononca enfuite de par Sa Ma- 
jefte le dikours fuivant.

M ilo rd s &  MeJJleurs. 
viŁe Roi nous a-charge' par une Com- 

miftion de S M . expediee fous le grand- 
Sceau de vous declarer les rnotifs de la, 
prefente Airemblee du Pariement. S M. 
nous a en meme cems ordonne de vous di- 
r e q u ’ Elle regarde comme un bonheur 
iingulier de pouvoir vous eouvoquer 
dans un moment, ou 1’e'tat des affaires 
eft egalement glorieuK Sc avaatageux 
pour fa Couronne &  pour fes Royaumes.
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L e Roi ne peut qu’adorer &  renerer 
i* main du Tout-Puiflant,qui,pendant la 
derniere Campagne, a daigne couronner 
fes armes par mer &  par terre par Ies 
fucces Jes plus marques. Apres avoir ren­
du au Tres-Kaut ce jufte Tribut de gra- 
titude, S. M. fe rappelle avec la plus 
grandę Satisfaftion, que par la confian- 
ce, que vous avez eu en fa Perfonne 
R o ya ie , vous l ’avez mife a meme de 
faire les difpoiitions Ies plus etendues 
pour le foutien d’une guerre aufli jufte, 
qu’elle eft ne'ceflaire a la defenfe de nos 
Droits, de nos Poffeflions ie'gitimes , 8c 
a la confervation du commerce 8c de 
la navigation de la Nation. S. M. nous 
a donc expreffement charge de vous an- 
noncer, qu’ElIe a reflenti une joye auffi 
pure, que 1’eft fans dmite celle de tous 
fes fidelles Sujets , de la prife de Go. 
ree  fur la cóte d'A fr iq u e  , de la con- 
quette de tant de Places importantes en 
Am erique, de la defaite de 1’Arm eeF ra n -  
ęoife au Canada, de la re'duótion de ia 
V ille  Capitale de Ą u eb ec  , fucces dus 
au courage &  a 1’intelligence des Offi­
ciers de S. M. tant par mer, que par 
terre, 8c qui donnent aux forces de ia 
Nation une gloire e'gale a celle, qu’el- 
Ies ont acąuife par la deTaite de la F lo t­
te  Franęoife  au Cap de L a g o s , par le 
bloccus de la plus grandę partie des 
Vaifleaux de cette nation dans fes pro­
pres Ports &  pendant tant de mois. S. 
M . croit donc que vous e'te's convain- 
cus par la qu’on a empioye toute la vi- 
gilance 8c toute la vigueur poflible, pour 
faire operer les moyens que votre zele 
8c votre prudence avoient depofes entre 
fes mains.

Nos aeantages ne fe font point 
borne's la; Dieu a fait e'chouer dans les 
Indes Orientales les projets dangereux 
des Ennemis du Roi , Sc loin de nous

y  nuire , les branches de notre Com­
merce s’y  font augmentees.

La vi£toire remportee pres de M in- 
der fur les Franęois a fait une impref- 
fion profonde fur 1’cfprit des peuples de 
S. M. , les circonftances, ou l’on etoit, 
lorsque cette Batailie s’ęftdonne'e, la 
fuperiorite' du nombre des Ennemis, la 
capacite du Prince Ferdinand  de Brun- 
f w ic , tout celą ne peut qu’avoir excite 
dans Ie coeur des Sujets des fentimens 
de reconnoiffąnce e'gaux a ęeux de leur 
admiration.

La bravoure 8ę 1’ińtre'pidite foute- 
nue des Troupes de S. M ., fi recon- 
nue Sc fi applaudie, doit encore augmen- 
ter la joye de fes fidelles Sujets; la gloi­
re, que ces Troupes ont acąuife, retom- 
be fur eux 8c leur eft propre , 8c ces 
fucces ayertiflent les Ennemis des for-? 
ces, qu’ils ont a combattre.

Le Roi de Prujfe, ęe bon Frere &  Al- 
lie de S. M ., attąque' &  enveloppe de 
toutes parts,pour ainfi dire, par des for­
ces fi fuperieures , a e'carte par fa ina- 
gnanimite , par fon intelligence 8e par 
la valeur de fes Troupes les dangers 
imminens, dont tant de Puilfances reii- 
nies fembloient le menacer.

Le Roi nous a enfin ordonne de 
vous faire remarquer, que comme i’am- 
bition n’a point e'te le motif, qui a de1- 
termine S. M. a cette guerre , la ven- 
geence ne 1’engagera jamais a la conti- 
nuer; Elle gemit° fur 1’effulion de tant 
de fang chretien , & voudroit l ’arreter; 
S. M. ne defire rien plus que de' voir 
la tranquilite de 1’Europe etablie fur 
des fondemens folides 8c durables ; E l­
le regardera comme un bonheur 1’In- 
ftant, qui fera jouir des douceurs de la 
p a i x  fes fidelles Sujets, qui fo n t fou- 
tenu avec tant de fermete , 8c chaque 
fois qu’Elle pourra la retablir a des eon-



iitions jnftes 8c honorables pour El­
le  8c fes Allies, qu’on aura des furetes 
pour l ’avenir , Sc qu’enfin les conditi 
ons feront telles, que les fucces de fes 
armes peuvent les faire attendre avec 
fondement , Elle en faifira avec joye 
1’occafion.

S.M. fe promet cependant que vous 
comprennez,comme Elle-meme,qu’il faut 
pour parvenir a un but auffi falutaire 8c 
auffi defirable , prendre les mefures les 
plus efficaces Sc empioyer les moyens les 
plus grands, pour pouffer de tout cóte' la 
guerre avec la derniere vigeur.

( Le refie ci-apres.)

■' & e Fienne, le /. Decembre.

Mgr. 1’Archiduc Charles le porte tou­
jours de mieux en mieux.

Hier 30, Noyembre 8c Fete de S. A n ­
d re, Patron de FOrdre de la Toifon d’Or, 
S . M . 1’Empereur Sc L .L . A .A. RR. , 
2VTgrs. les Archiducs aflifierent au Scrvics 
Divin reyetus de 1’habit de FOrdre ainfi 
que les Chevaliers , qui fuiyant Fufage, 
eurent Phonneur de diner enfuite avec 
S. M . I. laquelle etoit fous le Dais avec 
L -L . A .A .R .R .

S. M . I. a cree Ie m8me jour Che- 
vahers de 1’ordre de la Toifon d’or.

S. A. M . Conftantin, Landerave de 
Jaejje- Rheinfels Rottenbourg,

S.E. Al. A u ^ ftin C h ig i,Prince duS.E.R. 
S .E .M .FredericFerdinand ,Comte won 

der Leyen.

S. E. Ie rrince de Gawrę, Gouverneur 
de N am ur.

S. E. M .F r e d e r i c  Guillaum e Comte 
de E aug w R z, Grand-Chancelier du R oy­
aume de Boheme Sc Chancelier de l ’A u -  
triche.

S.E.M . N ic o la s ,Comte dePzr//y,Chan- 
celier du Royaume de Eongrie.

S.E.M . Fbtltppe, Comte de Collowrat,

Grand-Burgraye du Royaume de B$-
heme.

 ̂S.E.jM. Charles,Comte de B reun er,?te-  
fident de la fupreme juftice.

S. E. M. Rodolpbe, Comte de Chotek, 
Prefident de Ja Deputation, Minifteriale 
de la Banque Sc du Direftoire de Com- 
rnerce, comme auffi de la Direćfcion I. 
Sc R. de la Monnoye Sc des mines.

S. E. M. Antoine Marquis de Clericit 
Grand d’Efpagne, General dTnfanterie 
Sc eolonel d’un Regiment d’Infanterie. 

S.E.M. Alexandre>  Prince R ufpoli.

D e Cracowie,  te Decemh.

Les nouyelles du Corps aux ordres
• du Lieutenant-Generai, Baron de Lau­
dohn portent,que ce Ge'neral etoit arriye 
le 1. de ce mois a B ilitz  avec les Trou­
pes qu’il commande, Sc que l ’Avant- 
Garde en etoit a Tefchen. 
s Ennemis avoient fait de ces cóte's- 

ia que!ques De'tachemens, qui ont occa- 
fionne diyerfes Efcarmouches entre nos 
Troupes avance'es 8c eux , 8c dans les- 
quelles ils ont cependant toujours eu Ie 
deffotis; les Ennemis ont enfuite e'te 
obliges de fe retirer, Sc la deffus nos 
Troupes ont pris par interim  des Quar- 
tiers de cantonnement.

De Fayfowie, le //. Decemb.
On attend ici dans peu I’arrive'e de S. 

A. S. Mgr. le Duc Courlande, fes equi- 
pagss qui l ’avoient devancee's etant deja 
ici arriyes d puis quelques jours. Ce 
Prince s’arretera un peu chez Mgr. Bra- 
n ic k i , Grand-General de la Couronne, 
pour paflfer chez lui les fetes de N o il a 
Biafyfiok , d’ou il doit fe rendre ici vers 
le Nouvel An. S.A. Mgr. le Prince Lu- 
bom irjkii Palatin de L u b lin , fe difpole 
a partir d’ici dans peu pour aller au de- 
vant du Duc,



im tinuation  d e laC om tn u on  dePćcbange 
dCS prifonniers a  ButoW,

A rt. $.
En confidćration du peu de vivres qui 

fe trouvent en cette Ville, foit provifiotis 
de bouche, ou autres, &  en confideration 
de !a neceffite, que les Commiffaires des 
deux cótes auront, d’en fairę venir d’au- 
tre part pour leur befoin , ils feront af- 
franchis de toute douane dans leur trans­
port.

A rt. 6, .
L a  Ville de Butów &  le Territoire 

neutre fourniront gratis le bois &  le 
quartier pour leur fuite , de meme que 
la chandelle &  les lits pour les BaS-Offi- 
ciers 8c Soldats de 1’Efcorte.

A r t . 7. .
Comme il eft d’ufage commtm* qu’on 

ne paye point de port de Lettres eon* 
Cernant les affaires des Souverains;ainfi il 
re  fera exige a la Pofte aucun payement 
au fujet de celles de la CommiffionJ non 
eompris leS chevaux neceffaires pour les 
Couriers &  Łftaffettes , lesquels feront 
payes comme & 1’ordinaire.

Art. 8 .
Outre cela il eft auffi accorde , 

que ce n’eft ici qu’ une Pofte extraordi- 
naire, &  que les Lettres prennent leur 
tour par jpanzig, fans comptef. qu’elles 
reftent quelque fois trois jours 8c plus S 
la Pofte de W utzkow  * en attendant 1’ 
Ordinaire de Berlin  , &  que par confe- 
quent elles arrivent a peine en 8- jours 
a M arienw erder ; de forte que le trans­
port des prifonniers ne pourra toujours 
b in  etre regle de cet endroit, qu’i! fera 
etablie une Pofte Coftques entre B«- 
totv &  M arienw erdert &  cela endroi- 
ture, favoix , par pyigoda Sc les petites

Villes B erenJ  St Stargardt, Sc a chaąue 
Śtation* M arienw erder y  eompris, il y  
aura i. Cojaques, A cette fin ils ferórtt 
munis , une fois pour toute , de Paffe- 
ports des Commiffaires de part & drati- 
tre, afin qu’il letir foit librę de paffer 8c 
repaffer, quand il en fera b. foin.

A rt. 9.
A Caufe du manque des fourageś de 

ces environs & vu particulierement 
qu’on n’amene ici riefi au marche,&qufjl 
fera neceflaire d’envóyer des Gens pour 
en achetter, óń les pourvoira de part &  
d’autre de Paflss-ports, afin d’en póuvoir 
acheter & les conduire ici fans aucun oilr 
ftade.

A rt. 10.
TouS lei Afticles fepatćś* c[uJ dans la 

fuite pourront etre conclus entre les Ple- 
nipotentiers, feront cónfidereś de tnem# 
valeur, que fi avoieńt dte ćómpfis dariS 
la prefente £onventiort.

A rt, it .
Au refte la prefente Córitfentiort nć 

5’eteńdra fur Buton/ & ces envirori& 
qu’auffi longtems que la Commifiion d t  
1 ’echange y  reftera. Et afin que les At~ 
mees des deuX cótes foient inftruites dc 
cette Convention pretiminaire, il en fer# 
depeche par les Commiffaires de part 8fi 
d’atitre un exemplaire aux Gcńeraux en 
Chef refpeófcifs pour le faire publier daftsf 
1’Armee a leur ordre. En foi de,qUoi 
nous avons figne c a c h e t d  8c echange f *  
prefente Convention< Fait a Buton/ lc 
12. Ofitobre.

(Etoient Signes.)
pierre de Jacowleff,
J,uqves de Sivers. 
frźd ertc, Baron de Jr/ylich. 
Frćdsric GuillaumeSpangenbtrgi

(Carte! de l ’ Echange ci-a pres.)



N°. C.

5 U P P L E M E N T  a  l a  G A Z E T T E  d e  V A R S O V IE
d u  15- D e c e m b r e  1759 .

SUITĘ du JOURNAL de l yA rm ie J .  &  R . depuis le 22, ju jqu ’au  26.
N ovem bre,

Bu  Jdu artier- G eneral pres de Dresde.

22. de ce mois on chanta a 1’Arme'e le Te Beum  avec les cere- 
monies accoutumees, en aćtion de graces des fucces niemorables 
des journees du 20. 8c du 2t.

Le meme jour on fit partir pour la Boheme les prifonniers 
PrujJiens au nombre de 13.mille hommes Bas-Officiers &  Soldatsę 

ils marcherent par differentes routes, Sc fous l’efcorte de 2, R eg i­
ment de Cavallerie &  de 2000. hommes d’ Infanterie.

Divers avis ayant porte que les Ennemis cantonnoient pour la plus part, &  
M . Ie Marechal voulant s’en eclaircir, S- E. fit marcher dans cette feule vue au 
Corps detache de 1’Arme'e Sc commande par le Baron de Buccons, Ge'ne'ral de 
Cavallerie, afin d’etre inftruit au jufte des forces &  de la fituation de l ’Arme'e
Prujjtenne.

Dez que Ies Ennemis rcmarquerent ce mouvement, ils raftemblerent leurs 
Troupes a la hate, 8c dans 1’efpace d’une heure &  demie leur Armee fe forma fur 
les hauteurs de KeJJeldotff. Au rapport des deferteurs que nous avons recueillis. le 
R oi de Pr«//e s’y porta en perfonne, dans la croyance qu’il alloit etre attaque',- 
Mais comme le but de M. ie Marechal n’etoit que de le reconnoitre. M. de Buc- 
cow  eut ordre de rentrer en ligne apres l’avoir fait.

M . le Marechal apprit d’ailleurs encore que le Ge'ne'ral de Brentano ayant 
commence a faire battre D ippoldisw aTe, oii il avoit marche, &  ou il ne croioit 
point les Ennemis en force, ils en etoient fortis pour marcher a lui au nombre
de 8. a 9. mille hommes, 6c que la deffus M. de Brentano s’etoit porte derriere
Ober-Hajfel Griitne dans 1 impoffibilite, ou il s’etoit trouve de continuer fon en- 
treprife &  de fe mefurer avec un Em.epii, a qui il etoit inferieur de plus d e la  
moitie.

Le 23. on fit partir pour la Boheme fous efcorte Ies Generaux &  autres Of­
ficiers PrujJiens, qui avoient ete faits prifonniers.

Le General de Brentano snanda ce jour-la que les Ennemis avoient abandonne 
B ip p old isw a ld e, oii il avoit pris pofte, & que de plus ils s’etoient retires 1’apres 
midi de Klingensberg  &  de ptetfcben dorjf marchant fur Preyberg.

Ce Corps de Troupes Prujjicnnes ( qui doit etre compose de 7. Re'gimens 
d’Infanterie, de 2. Francs-Bataillons, 8c de 5 Regimens de Cacallerie, d o n ti.d e  
Carabiniers,6! 2, de Cuirafiiers, 1. de Dragons &  t. de Houffars) eft aux ordres du



General Hiilsen, le Prince Henr u  qui Ie commandoit le 21., etant Ł.pu;s Ce tems 
te tourne a 1 ’Arme'e a Nuckersdorff.

Le iĄ. au matin le Baron de Sifchkowitz  fut depeche a L. Ł. M. M. \ & R 
A. avec les Trophecs, dont on s’eft dernierement empare, & la relation de^iHe> 
d’une aflfaire qui a acquis une gloire immortelle aux Troupes I. & R.

L ’Artillerie, qu’on a prife aux Ennemis, fut aufli le meme jour tranfporteę 
a Prague.

Le Lieutenant-Ge'ne'ral, Baron de Beck, manda encore ce jour-Ia de Biefcben 
qu’un petit Detachement de Houflars qu’il avoit envoye' du cóte de Grofsen Hayn 
aux ordres de M. de P lettericb,  Major au Regiment de DeJJoffi, avoit rencontrd 
entre G ros-D obritz  & K item  un Detachement de Dragons 6c de Houflars ennemis; 
que Ies nótres l?avoient attaque, qu’ils lui avoient pris ig. Dragons* & unHouf* 
far, 8c que le refte en avoit ete dilperse'.

Le $5- on a cgalement chante a Dresde Ie Te Deum dans la grandę Eglife de 
la Cour, aa bruit deŝ  falves de la mousqueterie de la Garnifon & du Canon du 
Rempart.Le Feld-Marechal,Comte de Daun,a aflifte' a cette Ceremonie avec L.L. A. 
A. R. R. & E. les deux Princes de Saxe & Ies Generaux de 1 ’ Armee, & le Feld- 
Marechal, Baron de M arfcball, Gouvern«ur de Dresde, leur a enfuite donnę i  tous 
un (plendide repas.

De Fienne le f .  Decembre.
Les nouveIIes de la H ejje portent, que Ies Houflars des Troupes du Duc de 

W iirtem berg  s’etoient portes a Rothenbourg  34. lieues de H irjcbfeld, & qu’ils 
avoient impose a la Principaute de ce nom une Contribution de ioo„ mille florins 
outre une livraifon de too. mille portions & rations, pour la surete <ksquelles ils 
avoient conduit des Otages au Quartier-General de S. A. S,

A F E R T 1S S E M E N T .

On avertlt Ies Amateurs,de la literaturę,que Ies mois de Mai 8c Juin du Glaneur 
du ParnaJJe fe trouyent chez Mr. Eckfiein  derriere Otwock, & ces 6. mois feront 
le premier Tome.

Le Commencement du fecond Tome, quł eft avec Ie mois de Juillet, arri- 
vera ici avec la nouvelle annee. La piece coute, comme on le fait deja, 4. fz.

On fait favoir a tous Ies Amateurs des Jardinages, qu’il y  a de nouveau a 
avoir toute forte de femence fraiche 8c bonne polcryere & de fleurs chez le Sieur 
K n a c k fu s , Jardinier de S. E. Mgr- le Comte Sapieho; comme aufli de rare &  
de meilleur marcottes d’Hollande & beaucoup d’autres fortes de plantes, & de fleurs, 
dont on peut avoir le Catalogue gratis che* le dit Sieur K nackfus au Palais du dit 
Comte Sapieha,


